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S)  Chaussure  de  ski. 

©  Chaussure  de  ski  alpin  constituée  d'un  bas  de 
coque  (8)  pourvu  d'une  semelle  de  marche  (9)  et 
d'une  tige  (10),  d'une  semelle  interne  (11)  rigide 
mobile  verticalement  par  rapport  au  fond  (1  2)  du  bas 
de  coque  (8)  et  de  moyens  de  fermeture  et  de  tenue 
du  pied.. 

La  chaussure  comporte  un  dispositif  de  tran- 
smission  des  pressions  (13,13')  du  pied  de  l'intérieur 

à  l'extérieur  de  la  chaussure,  lequel  aispositrr  com- 
prend  une  semelle  interne  (11)  articulée  (14)  sur  le 
fond  (12)  du  bas  de  coque  (8)  et  un  organe  d'appui 
(17),  mobile  en  translation  à  travers  la  semelle  de 
marche  (9),  soumis  aux  pressions  transmises  par 
ladite  semelle  interne  (1  1  )  en  direction  du  dessus  (7) 
du  ski  (2). 
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La  présente  invention  se  rapporte  aux  chaussu- 
res  de  ski  alpin  et  à  leur  coopération  avec  le  ski 
lorsqu'elles  sont  retenues  sur  ce  dernier  à  l'aide 
des  fixations,  et  concerne  notamment  un  dispositif 
de  transmission  des  pressions  du  pied  qui  s'exer- 
cent  dans  la  chaussure  pendant  la  pratique  du  ski, 
sur  le  dessus  du  ski. 

On  connaît  des  chaussures  de  ski  pourvues  de 
moyens  de  coopération  avec  le  dessus  du  ski, 
voire  d'assujettissement  par  rapport  à  ce  dernier 
lorsque  les  fixations  sont  fermées  sur  la  semelle 
desdites  chaussures  ;  on  peut  justement  citer,  à 
titre  d'exemple,  la  chaussure  décrite  dans  le  brevet 
français  n'  2  407  681  :  dans  ce  type  de  construc- 
tion,  c'est  essentiellement  la  tenue  du  pied  qui  est 
recherchée  simultanément  avec  la  fermeture  de  la 
fixation  arrière  sur  le  talon  de  la  chaussure  ;  à  cet 
effet,  il  est  prévu  une  pièce  mobile  qui  fait  saillie 
sous  la  semelle  au  repos  et  qui  s'efface  dans  cette 
dernière  sous  l'effort  de  verrouillage  de  la  fixation. 
Cette  pièce  mobile  est  disposée  en  correspondan- 
ce  avec  la  plaque  d'appui  de  la  fixation,  c'est- 
à-dire  dans  la  zone  du  talon,  et  actionne  un  dispo- 
sitif  de  tenue  du  pied.  On  peut  encore  citer  la 
chaussure  décrite  dans  le  brevet  américain  n°  3 
893  683  :  dans  ce  type  de  chaussure,  c'est  le 
déverrouillage  de  la  chaussure  par  rapport  au  ski 
qui  est  recherché  lors  des  flexions  extrêmes  du 
skieur  vers  l'avant  ;  pour  cela,  la  tige  de  cette 
chaussure  présente  une  extension  inférieure  qui 
vient  au  contact  du  dessus  du  ski  en  position  de 
repos  et  qui  se  présente  en  saillie  plus  ou  moins 
prononcée  dès  lors  que  ladite  tige  pivote  vers 
l'avant,  la  tige  formant  levier,  il  suffit  ainsi  qu'elle 
pivote  d'une  certaine  valeur  pour  provoquer  le  relè- 
vement  du  talon  de  la  chaussure  par  rapport  au  ski 
et  ainsi  la  libération  de  ladite  chaussure  par  ouver- 
ture  de  la  fixation. 

La  chaussure  objet  de  l'invention  vise  à  modi- 
fier  et/ou  à  contrôler  le  comportement  des  skis 
pendant  la  pratique  du  ski  grâce  à  un  dispositif  de 
transmission  des  pressions  du  pied  dans  la  chaus- 
sure  sur  le  dessus  du  ski  dans  une  zone  céntrale 
située  approximativement  entre  les  fixations  de  la 
chaussure  sur  ledit  ski. 

Selon  l'invention,  la  chaussure  de  ski  consti- 
tuée  : 
-  d'un  bas  de  coque  pourvu  d'une  semelle  de 
marche  et  surmonté  d'une  tige, 
-  d'une  semelle  interne  rigide  mobile  verticalement 
par  rapport  au  fond  du  bas  de  coque, 
-  et  de  moyens  de  fermeture  et  de  tenue  sur  le 
pied, 
est  caractérisée  en  ce  qu'elle  comporte  un  disposi- 
tif  de  transmission  des  pressions  du  pied  de  l'inté- 
rieur  de  la  chaussure  à  l'extérieur  de  celle-ci,  ledit 
dispositif  comprenant  d'une  part,  la  semelle  interne 
qui  est  montée  articulé  à  l'une  seulement  de  ses 

extrémités  par  rapport  au  fond  du  bas  de  coque  et 
d'autre  part,  un  organe  d'appui,  mobile  en  transla- 
tion  sensiblement  verticale  disposé  approximative- 
ment  au  milieu  de  la  longueur  de  la  semelle  de 

5  marche  de  la  chaussure,  ledit  organe  d'appui  coo- 
pérant  avec  le  dessous  de  la  semelle  interne  et 
s'étendant  depuis  celle-ci  vers  l'extérieur  de  la 
chaussure  au  travers  d'une  ouverture  aménagée 
dans  le  fond  de  la  coque  de  cette  dernière  pour 

w  coopérer  avec  une  zone  d'appui  située  sur  le  des- 
sus  du  ski. 

Ainsi  par  l'intermédiaire  de  l'organe  d'appui  ce 
dispositif  de  transmission  des  pressions  du  pied 
est  destiné  à  coopérer  avec  le  dessus  du  ski, 

15  approximativement  dans  la  zone  médiane  du 
"patin"  dudît  ski  située  entre  les  fixations  de  rete- 
nue  de  la  chaussure  sur  ce  dernier.  A  cet  effet, 
l'organe  d'appui  vient  directement  au  contact  du 
dessus  du  ski  le  cas  échéant  par  l'intermédiaire 

20  d'une  cale  située  sur  ce  dernier  et  se  présente 
notamment  suffisamment  en  saillie  pour  être  au 
moins  partiellement  repoussé  à  l'intérieur  de  la 
chaussure  lorsque  cette  dernière  est  plaquée  et 
retenue  sur  le  ski  par  les  fixations  ;  ainsi,  en  étant 

25  repoussé  à  l'intérieur  de  la  chaussure  l'organe 
d'appui  soulève  d'une  certaine  valeur  l'extrémité 
non  articulée  de  la  semelle  interne  par  rapport  au 
fond  du  bas  de  coque  plaçant  automatiquement 
l'assise  du  pied  dans  la  chaussure  en  position  de 

30  pratique  du  ski.  A  partir  de  cette  position  il  suffit 
qu'une  pression  importante  du  pied  du  skieur  soit 
exercée  sur  l'extrémité  soulevée  de  la  semelle 
interne  pour  que,  inversement  à  la  mise  en  place 
de  la  chaussure  sur  le  ski,  l'organe  d'appui  soit 

35  repoussé  et  pressé  contre  le  dessus  du  ski  sollici- 
tant  ainsi  ce  dernier  à  fléchir  entre  les  fixations. 
Comme  on  le  voit,  le  dispositif  de  transmission 
permet  ainsi  de  contrôler  le  comportement  du  ski 
en  flexion  lors  des  appuis  vers  l'avant  ou  vers 

40  l'arrière  en  centralisant  notamment  les  pressions 
entre  les  fixations. 

D'autre  part,  lorsqu'il  y  a  allégement  total  de  la 
part  du  skieur,  par  exemple  consécutivement  à  une 
flexion-extension,  flexion-rebond,  etc.  le  dispositif 

45  joue  le  rôle  d'un  amortisseur  vis-à-vis  du  ski  lors 
du  mouvement  de  détente  de  ce  dernier  en  contre- 
flexion,  c'est-à-dire  dans  le  sens  de  sa  cambrure. 
En  effet,  pour  pouvoir  venir  en  contre-flexion,  le  ski 
doit  alors  repousser  l'organe  d'appui  et  la  semelle 

50  vers  le  haut,  au-delà  de  la  position  initiale  de 
pratique  du  ski.  Au  cours  de  cette  contre-flexion  le 
pied  logé  dans  la  chaussure  s'oppose  par  son 
volume  et  sa  constitution  au  mouvement  de  rentrée 
de  l'organe  d'appui  dans  la  coque  limitant  ainsi 

55  l'amplitude  de  la  contre-flexion.  Le  dispositif  per- 
met  donc  de  contrôler  également  le  comportement 
du  ski  en  contre-flexion  en  s'opposant  partiellement 
à  sa  déformation  dans  le  sens  de  sa  cambrure. 
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Par  ailleurs,  selon  une  variante  de  réalisation 
lu  dispositif  au  moins  l'un  quelconque  de  la  semel- 
3  mobile  ou  de  l'organe  d'appui  est  pourvu  d'un 
noyen  de  butée  limitant  son  déplacement  possible 
ers  le  haut  en  direction  du  pied  du  skieur  au-delà 
l'une  limite  déterminée  telle  que  celle,  par  exerci- 
se,  correspondant  à  la  position  de  serrage  opti- 
num  du  pied.  Ainsi,  lorsque  le  ski  se  détend  en 
:ontre-flexion,  le  dispositif  suit  son  mouvement 
;eulement  jusqu'au  moment  où  il  est  arrêté  par  le 
noyen  de  butée  pour  s'opposer  ensuite  fermement 
i  une  déformation  de  plus  grande  amplitude  dudit 
;ki.  Le  dispositif  permet  donc  de  contrôler  égale- 
nent  le  comportement  du  ski  lors  des  allégements 
sans  accentuer  le  serrage  du  pied  dans  la  chaus- 
sure. 

L'invention  sera  du  reste  mieux  comprise  en  se 
©portant  à  la  description  qui  va  suivre  et  pour 
'intelligence  de  laquelle  on  se  référera  aux  dessins 
schématiques  annexés  donnant,  à  titre  d'exemple 
3t  non  limitativement,  différents  modes  de  réalisa- 
ion  de  cette  dernière. 

Les  figures  1  à  3  b  représentent,  vue  en  coupe 
ongitudinale,  une  chaussure  de  ski  comportant  un 
dispositif  de  transmission  des  pressions  du  pied 
3xercées  dans  la  chaussure  sur  le  dessus  d'un  ski 
;onformément  à  l'invention  ;  dans  ce  premier 
■node  de  réalisation  le  dispositif  est  agencé  pour 
:onctionner  plus  particulièrement  lors  des  pressions 
antérieures  du  pied  sur  la  semelle  interne  tel  que 
;ela  est  illustré  à  la  figure  2  notamment.  La  figure 
3  montre  le  fonctionnement  du  dispositif  lors  d'une 
:ontre-fiexion  du  ski,  tandis  que  les  figures  3a  et 
3b  illustrent  chacune  un  aménagement  particulier 
je  l'organe  d'appui  limité  dans  sa  course  vers  le 
riaut. 

Les  figures  4  et  5  représentent  une  chaussure 
de  ski  pourvue  d'un  dispositif  selon  l'invention 
agencé  pour  fonctionner  plus  particulièrement  lors 
des  pressions  postérieures  du  pied  sur  la  semelle 
interne  et  comportant  un  moyen  de  butée  vers  le 
haut  de  l'organe  d'appui. 

Les  figures  6,  7  et  8  montrent  des  détails  de 
construction  du  dispositif  de  transmission  des  pres- 
sions. 

Les  figures  9  à  11  représentent,  vues  selon 
une  coupe  transversale  A-A  de  la  chaussure  de  la 
figure  1,  plusieurs  variantes  de  construction  et  de 
coopération  du  dispositif  avec  ie  dessus  d'un  ski. 

Les  figures  12  et  12a  montrent  l'adaptation 
d'un  moyen  de  neutralisation  du  fonctionnement  du 
dispositif  objet  de  l'invention,  la  figure  12a  illus- 
trant,  schématiquement,  un  détail  de  la  semelle 
interne  vue  selon  F  de  la  figure  12. 

Tel  que  visible  sur  les  figures  1,  2  et  3,  la 
chaussure  de  ski  1  est  représentée  en  position  de 
retenue  sur  un  ski  2  par  l'intermédiaire  des  fixa- 
tions  avant  et  arrière  3,4.  Dans  cette  position  la 

chaussure  1  repose  sur  les  piaques  a  appui  anus- 
rieure  et  postérieure  5  et  6,  conformément  aux 
préconisations  de  montage  usuelles,  et  sa  semelle 
9  se  présente  donc  légèrement  à  distance  du  des- 

ï  sus  7  du  ski  2.  Cette  chaussure  1  est  constituée 
d'un  bas  de  coque  8,  pourvu  de  la  semelle  de 
marche  9,  d'une  tige  10,  d'une  semelle  interne  11 
rigide  et  mobile  verticalement  par  rapport  au  fond 
12  du  bas  de  coque,  et  de  moyens  de  fermeture  et 

o  de  tenue  sur  le  pied  connus  en  soi,  du  type  à 
lacets,  à  crochets,  à  boucles,  etc.  non  représentés. 
Selon  l'invention,  cette  chaussure  est  pourvue  d'un 
dispositif  13  de  transmission  des  pressions  du  pied 
de  l'intérieur  de  la  chaussure  à  l'extérieur  de  celle- 

5  ci  ;  ce  dispositif  13  comprend  d'une  part,  la  semel- 
le  interne  11  qui  est  montée  articulée  14  à  son 
extrémité  postérieure  15  sur  le  fond  12  du  bas  de 
coque  8  contre  lequel  elle  vient  reposer  et,  d'autre 
part,  un  organe  d'appui  17  mobile  en  translation, 

<o  disposé  sensiblement  au  milieu  de  la  semelle  de 
marche  9,  dans  le  sens  de  sa  longueur,  entre  le 
bout  et  le  talon  de  cette  dernière.  Cet  organe 
d'appui  17  s'étend  de  la  semelle  interne  11  jusqu'à 
l'extérieur  de  la  semelle  de  marche  9  de  la  chaus- 

>5  sure  d'où  il  fait  saillie.  Dans  ce  cas  de  construction, 
l'organe  d'appui  17  a  une  hauteur  déterminée  pour 
ne  venir  en  saillie  que  dans  la  hauteur  du  décro- 
chement  18  de  la  semelle  de  marche  9  ;  ainsi,  il  ne 
vient  pas  en  contact  avec  le  sol  lors  de  la  marche 

?o  et  ne  peut  prendre  appui  sur  le  dessus  7  du  soi  2 
que  par  l'intermédiaire  d'une  cale  19  rapportée  sur 
ce  dernier  et  uniquement  lorsque  la  chaussure  est 
en  position  de  retenue  sur  le  ski.  Selon  une  carac- 
téristique  de  l'invention,  la  hauteur  de  la  cale  19 

35  ajoutée  à  celle  de  l'organe  d'appui  17  jusqu'à  la 
semelle  interne  11  est  supérieure  à  la  hauteur 
comprise  entre  le  fond  12  du  bas  de  coque  8  et  le 
dessus  7  du  ski  2  ;  de  cette  manière,  lorsque  la 
chaussure  1  est  retenue  et  plaquée  contre'  le  ski  2 

40  par  les  fixations  3,4,  tel  qu'illustré  à  la  figure  1, 
l'organe  d'appui  17  est  repoussé  à  l'intérieur  de  la 
chaussure,  de  la  valeur  de  cet  écart  des  hauteurs, 
et  soulève  d'autant  la  semelle  interne  11  détermi- 
nant  par  la  même  occasion  l'assise  du  pied  dans  la 

45  chaussure  en  position  de  pratique  du  ski.  Par  ail- 
leurs,  il  découle  d'une  telle  construction  que  le 
skieur  peut  utiliser  ces  chaussures  de  ski  pour  la 
marche  sans  que  ses  pieds  ne  subissent  de  com- 
pressions  à  chaque  pas  du  fait  que  l'organe  d'ap- 

50  pui  17  est  en  retrait  du  plan  20  de  la  surface  de 
marche  de  la  semelle  9  même  lorsque  la  semelle 
interne  11  vient  reposer  sur  le  fond  12  du  bas  de 
coque  (figure  2). 

Lorsque,  à  partir  de  la  position  initiale  de  rete- 
55  nue  de  la  chaussure  1  sur  le  ski  2,  représentée  à  la 

figure  1,  le  skieur  porte  son  poids  sur  l'extrémité 
antérieure  16  de  la  semelle  interne  11,  tel  qu'illus- 
tré  à  la  figure  2,  ladite  semelle  interne  11  pivote 

3 
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sur  son  articulation  14  et  repousse  l'organe  d'appui 
17  vers  le  dessus  du  ski  2,  contre  la  cale  19, 
sollicitant  ce  dernier  à  fléchir  entre  les  fixations  3,4. 

Encore,  tel  que  montré  à  la  figure  3,  lorsque  le 
ski  se  détend  en  contre-flexion  lors  d'un  allége- 
ment  du  poids  du  skieur  consécutif,  par  exemple,  à 
une  flexion-rebond,  le  dispositif  de  transmission  1  3 
contrôle  le  mouvement  de  détente  du  ski  en  le 
freinant  considérablement  ;  en  effet,  l'organe  d'ap- 
pui  17  est  notamment  repoussé  vers  l'intérieur  de 
la  chaussure  1  par  l'intermédiaire  de  la  cale  19  et 
relève  la  semelle  interne  11  vers  le  haut,  au-delà 
de  la  position  initiale  de  pratique  du  ski,  en  provo- 
quant  la  compression  du  pied  du  skieur,  à  l'extrê- 
me  jusqu'à  ce  que  la  cale  17  vienne  au  contact  de 
la  semelle  de  marche  9  de  la  chaussure.  Le  dispo- 
sitif  de  transmission  13  permet  ainsi  de  contrôler  le 
comportement  du  ski  en  contre-flexion.  Avantageu- 
sement,  tel  que  cela  est  schématisé  à  la  figure  3a, 
l'organe  d'appui  17  peut  être  pourvu  d'un  moyen 
de  butée  haute  21  ,  constitué  par  exemple  par  une 
rondelle  dont  le  pourtour  extérieur  est  supérieur  à 
celui  du  guidage  17'  de  l'organe  d'appui  17  dans  la 
semelle  9.  Ainsi,  le  ski  2  est  arrêté  dans  son 
mouvement  de  contre-flexion  dès  que  le  moyen  de 
butée  est  plaqué  contre  la  semelle  9.  Ce  moyen  de 
butée  haute  21  sera  de  préférence  placé  sur  l'orga- 
ne  d'appui  17  à  une  hauteur  prédéterminée  corres- 
pondant  au  serrage  optimum  du  pied  dans  la 
chaussure,  en  position  initiale  de  pratique  du  ski, 
comme  illustré  à  la  figure  4.  Dans  ce  cas  de 
construction,  le  mouvement  éventuel  en  contre- 
flexion  du  ski  2  est  ainsi  rendu  impossible  au 
moins  entre  les  deux  fixations  3  et  4  et  le  serrage 
du  pied  dans  la  chaussure  n'est  pas  accentué. 

Egalement,  figure  3b,  un  moyen  de  butée  hau- 
te  21  peut  être  prévu  entre  le  bas  de  coque  8  et  la 
semelle  interne  11  pour  empêcher  cette  dernière 
de  comprimer  le  pied  lors  de  la  contre-flexion  du 
ski.  Dans  l'exemple  représenté  le  moyen  21  est 
une  languette  élastique  obtenue  dans  la  paroi  du 
bas  de  coque  8.  Lorsque  la  chaussure  est  hors  de 
la  fixation  avant  3  cette  languette  se  présente  en 
relief  à  l'extérieur  du  bas  de  coque  8  et  est  repous- 
sée  vers  l'intérieur  de  ce  dernier  par  ladite  fixation 
3  lorsque  la  partie  antérieure  de  la  semelle  9  est 
retenue  par  celle-ci  sur  le  ski  2  ;  ainsi  placée,  la 
languette  dépasse  à  l'intérieur  du  bas  de  coque  8 
au-dessus  de  l'extrémité  16  de  la  semelle  mobile 
11  et  constitue  alors  le  moyen  de  butée  haute  21 
de  cette  dernière. 

Dans  les  figures  4  et  5  qui  suivent,  le  dispositif 
de  transmission  13'  est  équivalent  à  celui  13  décrit 
précédemment  en  référence  aux  figures  1  à  3  et 
ne  s'en  distingue,  aux  détails  de  construction  près 
de  l'organe  d'appui  17  ,  qu'en  ce  que  la  semelle 
interne  1l'  est  articulée  14  à  son  extrémité  anté- 
rieure  16  sur  le  fond  12  du  bas  de  coque  8.  Un  tel 

agencement  du  dispositif  13  est  simplement  desti- 
né  à  transmettre  préférentiellement  les  pressions 
postérieures  du  pied  sur  la  semelle  interne  11  ,  à 
l'inverse  du  dispositif  13  de  la  chaussure  1  qui 

s  transmettait  les  pressions  antérieures  ;  tel  que  cela 
est  représenté  à  la  figure  5  c'est  donc  l'abaisse- 
ment  de  l'extrémité  postérieure  15  de  la  semelle 
interne  1  1  '  qui  se  produit  lors  d'une  élévation  relati- 
vement  importante  de  la  pression  du  talon  du 

w  skieur  sur  celle-ci  ;  du  fait  de  l'abaissement  de 
l'extrémité  15  de  la  semelle  1l',  l'organe  d'appui 
17  repousse  la  cale  19  et  sollicite  le  ski  2  à  fléchir 
entre  les  fixations  3  et  4. 

Dans  les  modes  de  réalisation  de  l'invention 
75  qui  viennent  d'être  décrits  en  référence  aux  figures 

1  à  5,  il  a  été  précisé  que  les  dispositifs  de 
transmission  13,  13  pouvaient  ou  non  comporter 
des  moyens  de  butée  haute  21  obtenus  sur  l'orga- 
ne  d'appui  17  ou  sur  le  bas  de  coque  8.  Comme 

20  on  l'a  vu  ces  moyens  de  butée  21  sont  inamovibles 
et  déterminent  par  conséquence  la  limite  du  dépla- 
cement  possible  vers  le  haut  de  la  semelle  interne 
de  manière  prédéterminée  et  immuable.  Cepen- 
dant,  toujours  selon  l'invention,  les  moyens  de  bu- 

25  tée  21  peuvent  également  être  prévus  réglables 
pour  permettre  un  ajustement  très  précis  de  la 
position  d'assise  du  pied  dans  la  chaussure  en 
position  initiale  de  pratique  du  ski  quel  que  soit  la 
distance  d'écartement  de  la  semelle  de  marche  de 

30  ladite  chaussure  par  rapport  au  dessus  du  ski  2 
et/ou  de  l'épaisseur  de  la  cale  19  fixée  sur  ce 
dernier. 

Ainsi,  dans  l'exemple  de  construction  illustré 
aux  figures  6  et  7,  l'organe  d'appui  17  est  équipé 

35  d'une  butée  haute  21  constituée  par  une  pièce 
filetée  comportant  une  tête  destinée  à  venir  en 
appui  d'une  part,  vers  le  bas  soit  sur  le  dessus  7 
du  ski  2,  soit  sur  la  cale  1  9  et  d'autre  part  vers  le 
haut  contre  la  semelle  9  autour  du  guidage  '17  . 

40  Cette  pièce  filetée  étant  vissée  dans  un  trou  cor- 
respondant  obtenu  dans  l'organe  d'appui  17  il  est 
alors  possible  de  modifier  la  hauteur  de  ce  dernier 
par  rapport  à  la  semelle  interne  11-11  ,  modifiant 
par  là-même  l'amplitude  de  débattement  vers  le 

45  haut  de  la  semelle  interne  11-11  ,  et  ainsi  d'ajuster 
la  position  d'assise  (du  pied  dans  la  chaussure  en 
position  initiale  de  pratique  du  ski. 

D'autres  détails  de  construction  du  dispositif  de 
transmission  13-13'  peuvent  également  être  envi- 

50  sagés  sans  sortir  pour  cela  du  cadre  de  l'invention. 
Notamment,  il  a  été  décrit  que  l'organe  d'appui  17 
s'étend  de  la  semelle  interne  11-11  jusqu'à  l'exté- 
rieur  de  la  semelle  de  marche  9  ;  or,  cet  organe 
d'appui  17  peut  indifféremment  être  lié  ou  obtenu 

55  d'une  pièce  avec  la  semelle  interne  11-11  ou  libre 
par  rapport  à  celle-ci  tel  que  visible  dans  les  figu- 
res  1  à  5.  Dans  ces  types  de  constructions,  la 
semelle  interne  11-11  présente  simplement  une 
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one  d'appui  22  contre  laquelle  s'applique  iiore- 
nent  la  face  supérieure  23  de  l'organe  d'appui  17  ; 
fin  d'éviter  la  perte  éventuelle  dudit  organe  lors- 
ue  la  chaussure  est  utilisée  pour  la  marche,  ce 
ernier  comporte  avantageusement  un  épaulement 
4  de  dimension  supérieure  à  celle  du  guidage  17 
ans  la  semelle  9.  Par  contre,  dans  les  variantes 
le  constructions  des  dispositifs  de  transmission 
3-13'  représentés  aux  figures  6,  7  et  8  où  l'organe 
i'appui  17  est  obtenu  d'une  pièce  avec  la  semelle 
iterne  11-1l',  c'est  cette  dernière  qui  retient  ledit 
irgane  d'appui  17  sur  la  chaussure. 

Dans  la  figure  6,  on  remarquera  le  détail  de 
ajustement  du  guidage  17'  par  rapport  à  l'organe 
l'appui  17  en  particulier  par  l'interposition  d'un 
Dint  25  destiné  à  faciliter  le  déplacement  en  trans- 
ation  dudit  organe  d'appui  17  tout  en  garantissant 
étanchéité  de  la  chaussure  dans  cette  zone. 

Dans  les  figures  7  et  8  l'ajustement  du  guidage 
7'  est  résolu  différemment,  notamment  en  conju- 
juant  les  formes  de  l'organe  d'appui  17  et  de  son 
juidage  17'  dans  le  sens  du  mouvement  de  pivote- 
nent  de  la  semelle  interne  11-11'  autour  de  son 
irticuiation  14,  c'est-à-dire  de  manière  concentri- 
que  à  cette  dernière. 

Egalement,  toujours  selon  l'invention,  le  dispo- 
ïitif  de  transmission  13-13'  peut  être  construit  de 
Afférentes  manières  en  fonction  du  contrôle  et/ou 
tes  effets  à  produire  sur  le  ski  ;  notamment,  tel 
qu'illustré  aux  figures  9,  10  et  11,  la  zone  de 
coopération  de  l'organe  d'appui  avec  le  dessus  7 
ju  ski  2  peut  être  soit  centralisée  en  un  point  sur 
'axe  médian  longitudinal  du  ski  (figure  9),  soit 
épartie  sensiblement  sur  toute  la  largeur  du  ski 
[figure  10)  soit  encore  localisée  en  un  point  quel- 
conque  de  la  largeur  du  ski  (figure  11).  Dans  ces 
différents  modes  de  constructions,  l'organe  d'appui 
17  prend  appui  sur  le  dessus  7  du  ski  2  par 
'intermédiaire  d'une  cale  19  comme  on  l'a  vu 
précédemment  en  référence  aux  figures  1  à  5  mais 
pourrait  également  présenter  une  hauteur  plus  im- 
portante  pour  venir  directement  sur  ledit  dessus  7 
du  ski. 

A  la  figure  9,  l'organe  d'appui  17,  constitué 
d'un  axe  épaulé  dont  une  extrémité  30  est  reliée  à 
la  semelle  interne  11-n'  tandis  que  l'autre  extrémi- 
té  31  ,  libre  et  constituant  le  moyen  de  butée  haute, 
vient  contre  la  cale  19,  est  situé  en  un  point  trans- 
versal  à  la  semelle  de  la  chaussure  coïncidant 
sensiblement  avec  l'axe  médian  longitudinal  34  du 
ski  2.  Cette  extrémité  31  est  avantageusement  mu- 
nie  d'une  surface  courbe  telle  qu'une  calotte  sphé- 
rique  35  de  sorte  que  l'appui  sur  la  cale  soit 
toujours  bien  réalisé  quelque  soit  l'inclinaison  de  la 
semelle  1  1-1  1  '  autour  de  son  articulation  14  -14  . 

Tel  que  réalisé  dans  l'exemple  représenté  à  la 
figure  10,  l'organe  d'appui  17  est  constitué  d'une 
part,  de  deux  axes  épaulés  27  distants  l'un  de 

r  autre,  aans  le  sens  transversal  a  ia  &emeuo  o  uo 
la  chaussure,  de  manière  à  être  sensiblement  sy- 
métriques  par  rapport  à  l'axe  médian  longitudinal 
34  du  ski  lorsque  la  chaussure  est  retenue  sur  ce 

;  dernier  et  d'autre  part,  d'une  barrette  de  liaison  28 
desdits  axes  27  laquelle  vient  au  contact  de  la  cale 
19,  constituant  par  ailleurs  le  moyen  de  butée 
haute  du  dispositif. 

La  figure  11  montre  un  organe  d'appui  17  du 
0  même  type  que  celui  décrit  à  la  figure  9  mais 

monté  décalé  par  rapport  à  l'axe  34  sur  un  côté  de 
la  semelle  9  de  la  chaussure.  Une  telle  construc- 
tion  permet  de  privilégier  la  transmission  des  pres- 
sions  internes  du  pied  à  l'extérieur  de  la  chaussure 

5  seulement  sur  celui  des  côtés  du  ski  2  sur  lequel 
s'appuie  l'organe  17. 

Sans  sortir  du  cadre  de  l'invention  Je  dispositif 
de  transmission  13-13',  tel  qu'illustré  à  la  figure  12, 
peut  également  être  équipé  d'un  moyen  de  neutra- 

0  lisation  32  destiné  à  bloquer  la  semelle  interne  11- 
11'  dans  une  position  telle  qu'elle  ne  puisse  plus 
jouir  d'un  certain  débattement  angulaire  autour  de 
son  articulation  14'.  Dans  ce  cas  de  construction, 
l'organe  d'appui  17  pourvu  d'un  moyen  de  butée 

■5  21  est  prévu  solidaire  de  la  semelle  interne  11-11 
et  le  moyen  de  neutralisation  32  est  constitué  de 
deux  vis  33  (figures  12a)  montées  dans  l'extrémité 
15  de  ladite  semelle  interne  lesquelles  vis  reposent 
sur  le  fond  du  bas  de  coque  8  ;  ainsi,  en  les 

10  vissant  d'une  certaine  valeur  on  soulève  l'extrémité 
15  de  la  semelle  interne  1  1-1  i  '  et  simultanément  le 
moyen  de  butée  21  de  l'organe  d'appui  17  contre 
la  semelle  9  jusqu'à  bloquer  le  dispositif  de  tran- 
smission  13-1  3'  en  position  haute.  Il  va  de  soi  que 

î5  ces  mêmes  vis  33  peuvent  également  constituer  le 
moyen  de  réglage  de  la  position  d'assise  du  pied 
dans  la  chaussure  et/ou  de  l'amplitude  de  débatte- 
ment  possible  de  la  semelle  interne  et  donc  du 
dispositif  de  transmission  13-13'  vers  le  haiit. 

io  Encore,  l'ajustement  de  la  position  du  dispositif 
de  transmission  13-13'  par  rapport  au  dessus  7  du 
ski  2  peut  être  réalisé  au  moyen  d'une  cale  19  dont 
l'épaisseur  est  réglable. 

Enfin,  le  moyen  de  butée  haute  21,  31  du 
45  dispositif  de  transmission  peut  également  être  por- 

té  par  le  semelle  interne  11-11'  sans  sortir  du 
cadre  de  l'invention. 

50  nevenaicauons 

1)  Chaussure  de  ski  alpin  constituée  : 
d'un  bas  de  coque  pourvu  d'une  semelle  de  mar- 
che  et  surmonté  d'une  tige, 

55  et  d'une  semelle  interne  rigide  mobile  verticale- 
ment  par  rapport  au  fond  du  bas  de  coque 
caractérisée  en  ce  qu'elle  comporte  un  dispositif 
de  transmission  des  pressions  (13,13  )  du  pied  de 
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l'intérieur  de  la  chaussure  (1  )  à  l'extérieur  de  celle- 
ci  sur  le  dessus  (7)  d'un  ski  (2),  ledit  dispositif 
comprenant  d'une  part,  la  semelle  interne  (11,11  ) 
montée  articulée  (14)  à  l'une  seulement  de  ses 
extrémités  (15,16)  par  rapport  au  fond  (12)  du  bas 
de  coque  (8)  et  d'autre  part,  un  organe  d'appui  (1  7) 
mobile  en  translation  sensiblement  verticale,  dispo- 
sé  approximativement  au  milieu  de  la  longueur  de 
la  semelle  de  marche  (9)  de  la  chaussure,  ledit 
organe  d'appui  coopérant  avec  le  dessous  de  la 
semelle  interne  (1  1  ,1  1  )  et  s'étendant  depuis  celle- 
ci  vers  l'extérieur  de  la  chaussure  au  travers  d'une 
ouverture  (1  7  )  aménagée  dans  le  fond  de  la  coque 
de  cette  dernière  pour  coopérer  avec  une  zone 
d'appui  située  sur  le  dessus  (7)  du  ski  (2). 

2)  Chaussure  de  ski  alpin  selon  la  revendica- 
tion  1  caractérisée  en  ce  que  l'organe  d'appui  (17) 
est  obtenu  d'une  pièce  avec  la  semelle  interne  (11- 
11'). 

3)  Chaussure  de  ski  alpin  selon  la  revendica- 
tion  1  ou  2  caractérisée  en  ce  que  l'organe  d'appui 
(17)  comporte  un  moyen  de  réglage  (21)  de  sa 
hauteur. 

4)  Chaussure  de  ski  alpin  selon  l'une  quelcon- 
que  des  revendications  1  à  3  caractérisée  en  ce 
que  la  semelle  interne  (11-11  )  comporte  un  moyen 
de  réglage  (33)  de  sa  position  d'appui  contre  le 
fond  du  bas  de  coque. 

5)  Chaussure  de  ski  alpin  selon  l'une  quelcon- 
que  des  revendications  1  à  4  caractérisée  en  ce 
que  l'organe  d'appui  comporte  un  moyen  de  butée 
(21,28,31)  limitant  son  déplacement  en  translation 
en  direction  du  pied. 

6)  Chaussure  de  ski  alpin  selon  la  revendica- 
tion  5  caractérisée  en  ce  que  le  moyen  de  butée 
(21)  est  placé  sur  l'organe  d'appui  (17)  à  une 
hauteur  prédéterminée  correspondant  au  serrage 
optimum  du  pied  dans  la  chaussure. 

7)  Chaussure  de  ski  alpin  selon  l'une  quelcon- 
que  des  revendications  1  à  4  caractérisée  en  ce 
que  la  semelle  interne  (11-11  )  comporte  un  moyen 
de  butée  (21)  limitant  l'amplitude  de  son  débatte- 
ment  autour  de  son  extrémité  articulée  (14),  en 
direction  du  pied. 

8)  Chaussure  de  ski  alpin  selon  l'une  quelcon- 
que  des  revendications  5  ou  7  caractérisée  en  ce 
que  le  moyen  de  butée  (21,28,31)  est  réglable  en 
position  sur  celui  de  l'organe  d'appui  (17)  de  la 
semelle  interne  (11-11)  et  du  bas  de  coque  (8)  qui 
le  porte. 

9)  Chaussure  de  ski  alpin  selon  l'une  quelcon- 
que  des  revendications  1  à  8  caractérisée  en  ce 
que  l'organe  d'appui  (17)  est  guidé  (17  )  en  transla- 
tion  dans  la  semelle  (9)  de  la  chaussure  au  travers 
d'au  moins  un  joint  d'étanchéité  (24). 

10)  Chaussure  de  ski  alpin  selon  l'une  quelcon- 
que  des  revendications  1  à  9  caractérisée  en  ce 
que  l'organe  d'appui  (17)  et  son  guidage  (17)  à 

travers  la  semelle  (9)  de  la  chaussure  présentent 
des  formes  conjuguées  concentriques  à  l'articula- 
tion  (14)  de  la  semelle  interne  (11-11  ). 

11)  Chaussure  de  ski  alpin  selon  l'une  quelcon- 
5  que  des  revendications  1  à  10  caractérisée  en  ce 

que  l'organe  d'appui  (17)  est  situé,  dans  le  sens 
transversal  de  la  semelle  (9)  de  la  chaussure,  sen- 
siblement  en  coïncidence  avec  l'axe  médian  longi- 
tudinal  (34)  du  ski  (2). 

w  12)  Chaussure  de  ski  alpin  selon  l'une  quelcon- 
que  des  revendications  1  à  10  caractérisée  en  ce 
que  l'organe  d'appui  (17)  est  situé,  dans  le  sens 
transversal  à  l'axe  longitudinal  de  la  chaussure,  sur 
un  côté  de  la  semelle  (9)  et  vient  en  appui  sur  le 

75  côté  correspondant  du  ski  (2). 
13)  Chaussure  de  ski  alpin  selon  l'une  quelcon- 

que  des  revendications  1  à  12  caractérisée  en  ce 
que  la  semelle  interne  (11,11)  comporte  un  moyen 
de  neutralisation  (32)  de  sa  mobilité  verticale. 

20  14)  Chaussure  de  ski  alpin  selon  l'une  quelcon- 
que  des  revendications  1  à  13  caractérisée  en  ce 
que  l'organe  d'appui  (1  7)  est  en  retrait  du  plan  (20) 
de  la  surface  de  marche  de  la  semelle  (9). 

15)  Chaussure  de  ski  alpin  selon  l'une  quelcon- 
25  que  des  revendications  1  à  14  caractérisée  en  ce 

que  l'organe  d'appui  (17)  qui  coopère  avec  le  des- 
sus  du  ski  est  muni  d'une  surface  courbe  (35). 

16)  Chaussure  de  ski  alpin  selon  l'une  quelcon- 
que  des  revendications  1  à  15  caractérisée  en  ce 

30  qu'elle  coopère  avec  un  ski  (2)  pourvu  d'une  cale 
d'appui  (19)  dans  la  zone  correspondant  à  l'organe 
d'appui  (17). 

17)  Chaussure  de  ski  alpin  selon  la  revendica- 
tion  16  caractérisée  en  ce  que  la  cale  d'appui  (19) 

35  est  réglable  en  hauteur. 

40 
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